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Lake Menzalah (fig. 1) is the largest and most productive of 

the brackish coastal lagoons of Egypt (Guerguess, 1983). Continuous 

agr.icultural drainage runoff maintains chlorosity within 0.25 to 

1.84 g/1 along the south margin, but the range is Wider around the 

lake-Sea connection G (1.06 to 7.20 g/1). Three types of water 

intermix in the lagoon, agriculut.ral drainage water, sea water and 

sewaye water,the latter inflows through drain 8 (Basin I) and 

contributes 28;., to the total dra:.nage • 

The distribution of Rotifers is governed by the water quality 

rather than by chlorosity. Due to their preference for organically 

rich water. They are dominant in Basin I (53DDD Cl!'g/m 3 , 56% of the 

total zooplBnkton, 18 species) and much lass abundant west (Basins 

III & IV : 8600 - 7900 org/m 3 , 12%, 11 species). [xamination of 

their gut content shows a feeding prefer.ence for detrital material 

and bacteria 

Rotaria sp. was recor.ded. only at the outlet of drain B. Accord­

ing to Arora (1966) .B_. rotatoria is exclusively an inhabitant of 

<Jrossly polluted waters. Brachionus calyciflorus showed a preference 

for polluted water and was numeric-

ally dominant throughout the year 

in 0 asin I. y;eratella guadrata 

known to thrive better in polluted 

cold water, appeared in Basins 

D0 rn. MEDITERRANEAN SEA 
11i'ft 0:jsJ x 103 • m3 , 56% 

I & II in "'inter. ]!. falcatus & 

£!_. qua.dridentatus known to occur 

in ~rester numbers in clean waters, 

were <5f rare occurrence in the lake. 

In ell 21 species were recorded, 

14 of which are new (n) records for 

Egyptian inland waters(Guerguess, zalah 

1979) end 13 (*) are known to occur (see text) 

in the lake sources of the Nile (Green, 1967) : 

Brachionus calyciflorus (*) 
]!. angularis 

, ]!. urceolaris 

,.§_.~(*n), 

8.2 X 10 3 • m3 , 12% 

£!_. budapestinensis (* n) 

.§..~(*n), 

~~(*n) 

~sp. (n) 

Trichocerca sp. (n) 

Ascomorpha sp. (n) 

~ sp. (* n). 

, .§.. guadridentata (*), 

New records after Guerguess 

Synchaeta okai (n) 

Monommata grandis (n) 

, platyias quadricornis (* n), 

,.l,..~(*n) 

, Kera tell a guadre ta, 

, polyarthra sp. (* n), 

, ~ sp. (*) and 

( 1979) : 

, ~ brehmi (n) , 

and Lepadella sp. (n) 
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SUMMARY : .4 tu>o years regu~ar shows 1'ather homogeneous horizontal and verti-
cal d-cstributions of physical and parameters. Gradients are generally weak 
i::utmay become sharper when stratification occurs, mainly during ferti-
lity and mean hydrological features of these brackish waters are by 
meteorological conditions and influences of marine and overall, inputs. 

La comparaison des donnees obtenues aux diverses stations de l '€:tang de Berre 
(fig. 1) a revele la plupart du temps une tres grande homogcinciit8 des parametres 
physiques et chimiques tels que temperature, salinit€, densite, pH, oxygene dissous, 

phosphates, nitrates, nitrites et silicates. Quels que scient les parametres cons ide­
res, leur evolution est tres semblable dans les diff€rents secteurs de l'€tang, les 
eaux etant en general bien m€lang€es par 1 taction des vents et des courants. Il 
existe cependant fn?.quennnent un gradient general Nord-Sud dU aux influences le plus 
souvent opposE.es de l' eau douce et de l' eau de mer. Ce gradient, souvent faible ou 
irrE.gulier, peut etre parfois plus marque, notamment pour les nitrates ou les sili­
cates (Kim, 1981) . 
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Figure 1 

Emplacement des stations 

d' E. tude dans les E. tangs 

La faible profondeur de 1 'etang (10 m au maximum) et 1 'agitation de l' eau permet­
tent aussi habituellement une grande homogE.nE.it€: verticale des caract€:ristiques hydn_,­
logiques . Cependant, surtout en €t€, on peut voir apparaitre des gradients verti­
caux, soit tr8:s nets, notamment pour : temperature, salinit€, densit€:, teneur en oxy­
gene, pH et alcalinit€:, so it plus rares au mains marques, en particulier pour les 
nutriments tels que nitrates, nitrites et silicates. 

Selon le niveau, la saison ou le d8.bit de la derivation EDF de la Durance, les 
eaux de l 'etang peuvent etre oligohalines, m€:sohalines au polyhalines. Les eaux su­
perficielles ou de profondeur intermE.diaire sont habituellement oligohalines, tandis 
que les eaux proches du fond, surtout ·au Sud de 1 'etang, peuvent etre m8.sohalines ou 
polyhalines. Heme les eaux de surface peuvent redevenir m€:sohalines si le d€.bit de la 
d€rivation de la Durance (affluent nettement plus important que les autres, et au 
d€bit r€:gul€. par 1' Electricit€: de France) diminue de fac;on plus au mains consid€.rable, 
cornme cela arrive en ece ou au debut de I' automne lorsque pluviosit€: et fonte des 
neiges sent reduites. 

Ces eaux saum3.tres, a salinite variable, sent assez peu transparentes car char­
gees en seston (en moyenne 10-15 mg.l-1). Elles sont generalement riches en sels 
nutritifs divers et plus specialement en nitrates et nitrites (respectivement 19 et 
35 ).latg.l-1 en moyenne). Cette richesse permet des developpements massifs de phyto­
plancton (Kim, 1981 ; Kim et Travers, 1984, 1985b), responsables de valeurs excep­
tionnellement 8lev€.es du pH (jusqu'a 8,6 ou 8,7, avec des moyennes voisines de 8,3) 
et des teneurs en oxygene dissous (localement jusqu'a 11,4 ml.l-1 et 168 %). 

Dans ltensemble, les caract€.res de l'€.tang de Vaine se rapprochent beaucoup de 
ceux de 1 1 8tang de Berre. On peut cependant signaler que l'€.tang de Vaine est sen­
siblernent plus riche que ce dernier en, nitrites et plus pauvre en oxygene dissous, 
ces deux phenomenes pouvant €:tre li€.s ..... En outre, il est nettement plus riche en 
phosphates, d' oil un rapport nitrates/phosphates plus faible que dans l t etang de Berte. 

"!..'E. tude simultanee de diff€.rents parametres atmosph€riques et de 1 'hydrologie de 
stations situees au debouch€. des principaux affluents (Kim, 1981 ; Kim et Travers, 
1985a) ou dans les milieux marins proches (Kim, 1979, 1981) a montre que les princi­
pales caract€.ristiques physiques et chimiques de 1' eau des €.tangs dependent E.troite­
ment des conditions meteorologiques et de 1' influence des milieux aquatiques voisins, 
qu' il s' agisse de la mer au surtout des affluents de 1' €.tang de Berre. Ces influences 
peuvent €:tre directes ou indirectes, par 1' entremise des processus biologiques, 
m€:mes d€.termin€.s par les apports nutritifs des eaux deuces. 
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